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L'action fait toute la différence 

 

Il vaut la peine de réfléchir à la manière dont nous nous connectons au monde et aux autres. Comment 
pouvons-nous vraiment laisser notre empreinte, soutenir ceux que nous aimons ou contribuer à une 
évolution significative ? Bien que l’écoute, la parole et le fait d’agir soient tous nécessaires, mes 
expériences m'ont poussé à une réponse claire. Faire est ce qui compte le plus. C’est dans le faire que 
l’écoute et la parole trouvent leur accomplissement. Sans cette étape, elles risquent de rester de 
simples intentions qui ne mènent nulle part. Cette idée s’appuie sur trois raisons évidentes. Faire est la 
seule façon de provoquer une transformation réelle, c’est notre plus grand enseignant et cela répond à 
notre besoin de laisser quelque chose derrière nous. C’est en faisant que ce qui n’était qu’une possibilité 
devient désormais la réalité.  

Pour commencer, l'action est la seule manière de créer un impact réel. Écouter et parler sont essentiels, 
mais c’est dans l’action que les deux prennent tout leur sens. Lorsqu’une personne parle sans écouter, 
elle devient indifférente, enfermée dans un monologue même au sein d’une conversation à deux. À 
l’inverse, écouter sans agir peut mener à la passivité, où l’on comprend un problème sans jamais le 
résoudre. Considérez un ami en détresse : nous pouvons l’écouter et offrir des paroles de réconfort. 
Pourtant, c’est l'action, se présenter à sa porte, lui apporter une collation ou rester à ses côtés, qui 
montre un véritable soutien. Le monde n’est pas transformé par ce que nous entendons ou débattons, 
mais par ce que nous choisissons d’oser faire évoluer. 

Ensuite, c’est l’action qui est notre plus grand enseignant. Agir permet de refuser la procrastination et 
de constater concrètement les changements que l’on apporte. Même un résultat imparfait, différent de 
ce que nous avions imaginé, n’est jamais inutile. Il s’agit d’une leçon vécue, plus riche que toute théorie 
non testée. Pensez à l’apprentissage d’une nouvelle compétence comme cuisiner ou jouer d’un 
instrument. Vous pouvez regarder des tutoriels et discuter des techniques, mais la véritable 
compréhension se développe lorsque vous prenez la poêle ou tenez la guitare et essayez par vous-
même. Cette manière d’apprendre nous enseigne à écouter les retours de la réalité, à ajuster notre 
approche et à recommencer avec plus de précision. Elle nous façonne et favorise une amélioration 
personnelle. 

De plus, l'action répond à un besoin humain, celui de laisser une empreinte sur le monde. C’est une 
forme de courage accessible à tous, qui ne demande pas un début parfait. Le progrès se construit pas à 
pas. Ce premier 5 % d’effort vaut plus que de rester à 0 % (car cela demande du courage et de la prise de 
risque). Oser commencer est louable car beaucoup hésitent, préférant le confort du commentaire à 
celui de se mettre en jeu. En tant qu’êtres humains, nous ne faisons pas que penser ou ressentir. Nous 
sommes appelés à agir, créer et construire. Un beau parc, un projet communautaire utile ou un repas 
chaud pour un voisin existent non pas parce que les gens en ont parlé mais parce qu’ils ont agi quoi qu’il 
arrive. L’histoire montre qu’il est plus facile de se souvenir d’un geste touchant que quelqu’un a posé 
que de mémoriser ses paroles exactes. L’action survit toujours au dialogue. 

 



Cependant, il est important de reconnaître que l’action ne se suffit pas à elle-même et fonctionne mieux 
au sein d’un cycle. Agir sans écouter peut sembler irréfléchi, sans communiquer peut isoler, et sans 
prendre de pause peut épuiser. Pourtant, ce qui importe vraiment, c’est comment nous agissons. Les 
dangers ne viennent pas de l’écoute ou de la parole mais de l’action impulsive. La solution n’est donc 
pas d’agir moins mais d’agir plus sagement. Nos actions doivent être guidées par ce que nous entendons 
des autres et clarifiées par ce que nous exprimons. 

En conclusion, le faire reste la clé de tout progrès. C’est la réponse la plus convaincante à ce qui fait 
avancer nos vies et notre société. Dans le monde d’aujourd’hui, la qualité la plus rare et précieuse est la 
volonté de commencer. L'écoute et la parole me permettent de créer des liens et de développer mes 
idées. Je m’inspire des conversations avec mes proches et je partage mes réflexions avec ceux en qui j’ai 
confiance. Mais c’est le faire qui me permet de transformer ce potentiel en quelque chose de réel. 
Chaque jour m’offre une chance de transformer la possibilité en réalité. Ce que je choisis de faire laisse 
un impact sur moi et sur le monde. J’ai appris que, même si nous choisissons d’écouter et de parler, il ne 
faut jamais oublier d’agir, car c’est ainsi que l’on change le monde.


